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Editorial 
 

2016 est l’année du centenaire de la mort de Charles de Foucauld. 

L’occasion nous est donnée de découvrir ou de redécouvrir l’itinéraire passionné de cet 

« homme de Dieu » qui va de la dérive à la rencontre intérieure avec le Christ, de 

l’éloignement de ses racines à la proximité avec les Touaregs, de la générosité à la confiance 

dans l’abandon.  

Il est une figure exemplaire pour notre monde d’aujourd’hui, par sa vie et son témoignage ; 

l’Eglise l’a déclaré « Bienheureux » le 13 novembre 2005. 

Dans le cadre du centenaire de sa mort, un spectacle « Charles de Foucauld, frère 

universel » a été créé par Francesco Agnello, metteur en scène, musicien et également 

auteur de la pièce « Pierre et Mohamed » qui a été jouée dans notre diocèse en Octobre 

2014.  

La Direction Diocésaine de l’Enseignement Catholique des Côtes d’Armor, en partenariat 

avec le Diocèse de St Brieuc et Tréguier propose 10 représentations de ce spectacle 

« Charles de Foucauld, frère universel », du 14 au 17 novembre 2016, avec 7 

représentations en établissements scolaires et 3 représentations « tout public » sur les 

paroisses de Loudéac, Lannion et St Brieuc. 

Vous trouverez dans ce dossier pédagogique, toutes les informations concernant la pièce 

(synopsis, acteurs, conditions matérielles) et l’histoire de Charles de Foucauld avec sa 

biographie, le contexte historique, ce qu’il nous laisse pour aujourd’hui, ainsi que le planning 

des représentations. 

Ce dossier n’est pas destiné à être remis en l’état aux élèves, mais il s’agit d’un outil pour les 

enseignants, afin de leur permettre de faire découvrir Charles de Foucauld aux élèves qui 

vont voir le spectacle. Il est indispensable que les spectateurs connaissent l’histoire de 

Charles de Foucauld pour comprendre et apprécier la pièce. (Les pages 8 à 13 peuvent être 

remises aux élèves) 

Je suis à votre disposition pour vous apporter mon aide pour l’accompagnement à la 

préparation de ce spectacle de grande qualité. 

Odile CHERDO 
Coordinatrice Pastorale Scolaire 2nd degré 

 
 

Les membres de la famille spirituelle Charles de Foucauld, en France, invitent les chrétiens et toute personne 

intéressée à redécouvrir la figure spirituelle de Charles de Foucauld à l’occasion du centenaire de sa mort. Ils 

invitent également tous ceux qui le pourront à sensibiliser les personnes autour d’eux au message de fraternité 

de Charles de Foucauld. A travers les évènements, les rencontres, la recherche de foi, Charles de Foucauld a 

posé dans sa vie des questionnements significatifs. Ils ont provoqué chez lui, physiquement et spirituellement, 

des déplacements qui l’ont mené en Syrie, en Terre sainte puis en Algérie les 15 dernières années de sa vie, 

particulièrement dans le Sahara comme une simple présence aimante au milieu des Touaregs. Il a été un « 

amoureux de l’humanité ». Au cœur de cet amour il s’est posé la question de la rencontre avec Dieu et de la 

manière de le faire connaître aux autres à travers une vie de bonté et de fraternité qu’il a voulue 

universelle. 

Source : Site du centenaire de la mort de Charles de Foucauld 
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Synopsis de la pièce 
 

CHARLES DE FOUCAULD, FRERE UNIVERSEL  

 

« A l’occasion du centenaire de la mort de Charles de Foucauld et à la demande du diocèse 

de Viviers, j’ai mis en place une représentation sur la vie et le témoignage de Charles de 

Foucauld, frère universel. Pendant une heure quinze, les mots de Charles de Foucauld font 

résonner les étapes de sa vie dans l’amour de Jésus, aussi petit que Jésus au cœur de la 

Sainte Famille. Prêtre pour tous, l’Eucharistie et la Bible nourriront tout son sacerdoce au 

service de ses frères. Son message est toujours brulant d’actualité et intemporel comme le 

dit le Pape François : « Regardant la Famille de Nazareth, frère Charles discerna la stérilité du 

désir de richesse et de pouvoir… » 

À travers la proximité fraternelle et solidaire avec les plus pauvres et les plus abandonnés, il 

comprit que, finalement, ce sont eux qui nous évangélisent, en nous aidant à grandir en 

humanité »  

Ce que j’ai découvert après 6 mois de lectures sur Charles de Foucauld : « C’est quelqu’un 

qui a été très loin dans sa démarche d’homme, de croyant et dans sa démarche d’être avec 

le cœur de l’autre et dans le cœur de l’autre, et c’est quelqu’un qui interpelle, qui nous 

donne aussi des réponses à notre recherche personnelle. Charles de Foucauld a été vraiment 

l’un des premiers à donner de son temps, de sa personne, pour créer du lien avec l’autre à la 

recherche des ponts avec les autres, entre les musulmans et les chrétiens » 

La mise en scène est simple laissant l’essentiel à la parole et à la musique. L’acteur prend à 

cœur et à corps le texte et la partition musicale au Hang ponctue certains moments, surtout 

dans les côtés profonds qu’avait Charles dans certaines situations. J’utilise aussi le kalimba 

sanza ou piano à pouce à d’autres moments plus intimes. Charles de Foucauld est une vraie 

rencontre et elle parle au monde. Juste un ambon et un tabouret, l’essentiel est dans le 

message. » 

Francesco Agnello 
 

 

 

 

 
Francesco Agnello jouant du hang 
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Les acteurs  
 

FRANCESCO AGNELLO 
 

Metteur en scène, compositeur et percussionniste, Francesco Agnello 

est lauréat du prix Villa de Médicis en 1996.  

Formé en France par les maîtres de la percussion Sylvio Gualda, 

Gaston Sylvestre, Jacques Delecluse et Michel Cals, il découvre le 

théâtre comme percussionniste solo dans la tragédie « Carmen » de 

Peter Brook. Depuis, il s’intéresse à la mise en scène et signe une 

douzaine de spectacles (l’Extra-Ordinaire François d’Assise les Fioretti, 

Catherine de Sienne, L’Evangile selon Saint Matthieu, le Prophète de 

Khalil Gibran, Pierre et Mohamed, Au nom de la mère de Erri de Luca , Charles de Foucauld 

frère Universel) où la percussion joue un rôle essentiel, puis il se dédie à la formation des 

acteurs, danseurs, musiciens dans les différents pays européens.  

En parallèle, il développe un programme pédagogique sur les percussions suivis par plus de 

900 000 enfants dans les écoles. Son dernier spectacle est « Hang solo », un concert de 

Hang, un instrument de percussion d’origine suisse en forme de sphère métallique, inventé 

par Félix Rohner et Sabine Shärer de Bern en 2000.  

Depuis 9 ans, Francesco Agnello explore les possibilités de cet instrument et travaille pour le 

théâtre avec les metteurs en scène Eugenio Barba et sa compagnie Odin Teatret, Pipo 

Delbono et Peter Brook pour « Warum Warum ». Depuis la sortie de son CD Hang 1, il donne 

des concerts dans le monde entier. 

 
 

 
FITZGERALD BERTHON 

 

Né en 1983 à St Germain en Laye, Fitzgerald Berthon est un chanteur lyrique et pop 

(Ténor/Baryton). Il est diplômé de l’ESAD, l’Ecole Supérieure d’Art Dramatique de Paris. Il a 

également une expérience dans le cinéma, le chant, la danse et la musique ; il est professeur 

de Théâtre en collège et Lycée. 

 

Il a joué dans de nombreuses pièces de théâtre et spectacles :  

 L’extraordinaire François d’Assise, d’après les Fioretti. 

 La Damnation de Faust, d’Hector Berlioz.  

 Tous contes fées, montage de contes d’après Perrault.  

 Le Roi Artus, de Nicolas Chausson.  

 Dom Juan, d’après Molière.  

 

Depuis le mois de mai dernier, il joue le rôle de Charles de Foucauld (et d’autres 
personnages qu’il a côtoyés) dans un seul en scène « Charles de Foucauld, frère universel ». 
 



6 

 

Vie de Charles de Foucauld 
Biographie chronologique 

 

1858  15 septembre : Naissance à Strasbourg 

1864  Mort de sa mère, puis de son père, Charles et sa sœur Marie sont recueillis 

par leurs grands-parents, le colonel et Madame de Morlet 

1871  Après la défaite de la France, ils optent pour la nationalité française et 
déménagent à Nancy 

 
1874 –1876 Perte de la foi – Etudes à Paris chez les Jésuites – Concours de l’Ecole Militaire 

1876    Saint-Cyr et Ecole de cavalerie à Saumur 

1878  Mars : Mort du colonel de Morlet, son grand-père 

1879 Nommé sous-lieutenant au 4ème hussard à Pont-à-Mousson 

1880  Octobre : Départ de son régiment en Algérie 

1881  20 mars : Rayé des cadres de l'armée pour indiscipline 
Mai : Réintégré dans les 4èmes chasseurs pour combattre dans le Sud 
Oranais.  
Fait la connaissance du sous-lieutenant Laperrine 
 

1882  Démissionne de l'armée pour préparer depuis Alger, un voyage au Maroc 

1883-1884 Exploration du Maroc déguisé en rabbin 

1885  Avril : Médaille d'or de la Société de Géographie 

1886  Revient à Paris pour y préparer son ouvrage Reconnaissance au Maroc (publié 
en 1888)  
Fin octobre : Retour à la foi. Confession à l'église Saint-Augustin à Paris. 
 

1888-1889 Novembre-février :  Pèlerinage en Terre Sainte  

1890     16 janvier : Entre à la Trappe de Notre-Dame des Neiges, en Ardèche, sous le 
nom de frère Marie-Albéric.  
Juin : Envoyé à la Trappe ND du Sacré Cœur de Cheurlé d’Akbès, en Syrie 
 

1892  2 février : Profession religieuse  

1896  Octobre : Charles reçoit l’autorisation de quitter Akbès pour la Trappe de 

Staouéli en Algérie 

1897  23 janvier : Dispensé de ses vœux, quitte la Trappe 

1897-1900 Séjour à Nazareth, comme domestique des Clarisses 

1900  Août : Rentre en France pour se préparer au sacerdoce 



7 

 

1901  9 juin : Ordonné prêtre à Viviers, Charles à 43 ans 

1901  Octobre : S'installe dans un ermitage à Béni-Abbès. 

1904  Part vers le sud, accompagnant des colonnes de militaires en « tournées 
d’apprivoisement ».  

 
1905 Retour à Béni-Abbès, malade et fatigué. 
  Mai : Départ pour Adrar avec Paul, un catéchumène 
 Septembre : 1ère messe au Hoggar, Tamanrasset -  Commencement de la 

traduction de l'Évangile pour apprendre la langue touarègue, le tamacheq. 
Étudie la langue et la littérature touarègues et commence à établir un 
dictionnaire 

 
1906-1907 Voyage à Alger et séjour à Beni-Abbès  
 
1907  Juillet-décembre : Retour à Tamanrasset : solitude 

1908  Novembre : Termine la traduction des poésies touarègues 

1909   Voyage en France pour faire avancer son projet d'Union-Sodalité (créer un 

groupe de personnes qui vivrait de sa spiritualité) 

1910  Mort de Mgr Guérin et de l’abbé Huvelin.   
Juillet :  Construction d’un ermitage d’été à l'Assekrem 
 

1911  Janvier-mars : Nouveau voyage en France 

1912  Sécheresse à Tamanrasset, misère généralisée  

1913  mai-septembre : Dernier voyage en France, avec un jeune Touareg, Ouksem 

1915  Troubles dans le Hoggar 

1916   Avril : Aménage un fortin à Tamanrasset 
 
1er décembre 1916 : Meurt assassiné 

2005  13 novembre : Charles de Foucauld est béatifié « Bienheureux » par le Pape 

Benoît XVI dans la Basilique St Pierre à Rome. 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

13 novembre 2005 : Béatification de Charles de Foucauld 
Place St Pierre à Rome 
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Vie de Charles de Foucauld 
Biographie  

 

1 - Enfant d'une famille chrétienne 1858-1873 
Charles de Foucauld est né le 15 septembre 1858 à Strasbourg, sa sœur Marie naît 3 ans plus 
tard. Les deux enfants deviennent orphelins en 1864, alors que Charles n’a que 6 ans. 
Son grand-père maternel, le Colonel de Morlet le recueille avec sa sœur et se charge de son 
éducation. 
 

« J’ai toujours admiré la tendresse de mon grand-père. Il a su entourer mon enfance et ma 
jeunesse de son amour. » CDF 
 

Après la guerre de 1870 et l’annexion de l’Alsace par l’Allemagne, le grand-père choisit pour 
eux la nationalité française et ils viennent habiter Nancy. 
 

2 - Jeune dans un monde de plus en plus incroyant 1874-1876 
Charles poursuit ses études à Nancy et reçoit une éducation religieuse. Il entre dans une 
longue période de crise et va rejeter la croyance de son enfance ; il s’enfonce au cœur du 
doute et du scepticisme.  
 

3 - Militaire sans conviction 1876-1882 
En 1876, il entre à l’école militaire de St Cyr, où il s’avère peu enthousiaste 
pour les études et une carrière militaire. 
En 1878, à la mort de son grand-père, il hérite d’une fortune qu’il va 
dilapider dans des fêtes fastueuses pour ses camarades de St Cyr, puis à la 
cavalerie de Saumur, d’où il sort 87ème et dernier à l’âge de 21 ans. 
 

« Je ne voyais plus Dieu ni les hommes, il n’y avait que moi. » CDF 
 

En 1880, son régiment est envoyé en Algérie, il s’y affiche avec sa maîtresse et devra quitter 
l’armée en raison de son inconduite. 
Trois mois plus tard, il apprend que son régiment est au combat dans le Sud-Oranais (La 
France est en pleine période de colonisation) ; il demande sa réintégration et fait preuve 
d’un comportement exemplaire. 
Un changement commence à opérer en lui ; la vue de croyants musulmans fait resurgir en lui 
la question de Dieu. 
A 23 ans, il quitte définitivement l’armée pour entreprendre une exploration au Maroc. 
 

4 - Voyageur sérieux 1882-1886 
Il prend goût au Maghreb et comprend que sa vocation n’est pas d’être soldat mais 
explorateur. 
 

« Je déteste la vie de caserne, j’aime bien mieux profiter de ma jeunesse 
en voyageant. » CDF 
 

Il se met à l’arabe et aux sciences. La réussite de cette périlleuse 
expédition qu’il réalise en onze mois, accompagné d’un savant juif, et lui-
même déguisé en rabbin, lui vaut à son retour à Paris, une médaille d’or 
par la Société de géographie. Il raconte son exploration dans un livre qui 
sera publié en 1888 sous le titre « Reconnaissance au Maroc ». 
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Sa rencontre avec des familles juives et la prière des musulmans vont avoir sur lui une forte 
impression et il commence une quête spirituelle profonde. 
 

5 - Chercheur de Dieu 1886-1890 
Fin octobre 1886 de retour à Paris, il fait une rencontre déterminante avec un prêtre, l’Abbé 
Huvelin, qui restera longtemps son guide spirituel. Se confessant à lui, il se convertit à la foi 
chrétienne et cherche avec force comment répondre à l’appel de Dieu dans une vie 
totalement donnée à Jésus. Il a 28 ans.   
 

« Aussitôt que je crus qu’il y avait un Dieu, je compris que je ne pouvais faire autrement 
que de ne vivre que pour lui. » CDF 
 

6 - Moine à la Trappe 1890-1897 
Résolu à ne vivre désormais que pour le Christ venu à sa rencontre, il fait un voyage en Terre 
Sainte. Il y découvre qu’elle fut la vie humble de Jésus de Nazareth, ce qui le conduit en 
1890, à entrer dans la vie monastique à Notre Dame des Neiges, en Ardèche. 
Sur sa demande, il est envoyé à Akbès en Syrie, dans un monastère où il cherche de plus en 
plus à avancer dans l’imitation de la vie de Jésus à Nazareth. 
 

7 - Ermite au pays de Jésus 1897-1900 
Il quitte la Trappe pour Nazareth, où il vit en ermite dans la 
prière, la pauvreté, à la recherche de la volonté de Dieu sur lui. 
Au bout de trois ans, ayant pris comme devise « Jésus Caritas » 
(Jésus Amour) et comme emblème un Cœur surmonté d’une 
croix, il se prépare au sacerdoce et revient à la Trappe de Notre 
Dame des Neiges. Il est ordonné prêtre à Viviers le 9 juin 1901. 
 

8 - Frère de tous à Béni Abbés 1901-1904 
Il demande à ses supérieurs d’être envoyé en Algérie. Il s’installe 
à Béni-Abbés, oasis algérienne, près du Maroc. Il y construit une 
fraternité, c’est-à-dire une maison ouverte à tous : chrétiens, 
musulmans et juifs. Il souhaite être pour chacun, un frère, un 
ami. Disponible aux pauvres, rachetant des esclaves, accueillant 
aux soldats de la garnison, donnant l’hospitalité aux voyageurs 
de passage, il passe également de longues heures à la prière. 
 

9 - Ami des Touareg 1904-1916 
En 1904, il peut grâce à un ami officier, se rendre dans le sud algérien. Il sait qu’il est le seul 
prêtre en mesure d’aller chez les Touaregs et de prendre contact avec leurs tribus encore 
plus délaissées que la population de Béni-Abbés. 
En 1905, Charles s’installe à Tamanrasset, seul européen dans ce village de quelques familles 
de Touaregs.  
 

« Je me suis senti appelé à aller vers les brebis perdues, vers les hommes les plus 
abandonnés pour les aimer comme Jésus nous l’a commandé. » CDF 
 

Il y construit un petit ermitage près des villageois. Il continue à étudier la langue Tamacheq, 
la langue des Touaregs, il s’intéresse aussi à leur poésie et leurs coutumes, pour sauver la 
culture de ce peuple d’à peine quelques dizaines de milliers d’âmes. Il réagit vivement face 
aux exactions exercées sur ce peuple, par certains militaires ou colons. 
« Je ne suis pas ici pour convertir les Touaregs mais pour essayer de les comprendre. » CDF 
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Au cours de l’hiver 1907-1908, survient une grave période de 
sécheresse et de famine. Ayant donné ses vivres, Charles 
tombe gravement malade et se prépare à mourir. Ce sont ses 
voisins Touaregs qui vont lui sauver la vie en partageant avec 
lui le peu de nourriture dont ils disposent. 
Sans qu’il s’en rende compte, cela marque un grand tournant 
dans sa vie. Habitué à donner, il apprend à recevoir des gens 
du village. 
Guéri, il se remet au travail et poursuit son œuvre 
linguistique qu’il poursuivra jusqu’à la veille de sa mort. Tout 
est prêt pour une édition en quatre volumes d’un 
dictionnaire Touareg-Français, la traduction des évangiles et 
plus de 6000 vers de poésie. 
En 1914, la guerre éclate en Europe, les répercussions du 
conflit européen se font sentir jusqu’au désert. 

Certains Touaregs, se mettent à harceler les militaires français. La situation est dangereuse 
et on conseille à Charles de quitter Tamanrasset. Lui au contraire, décide d’y rester et y 
construit un fortin (petite construction fortifiée) pour protéger les gens du village des 
attaques répétées des pillards venant de l’ouest saharien. 
C’est là qu’il est surpris par un groupe de rebelles au soir du 1er décembre 1916. Pris dans un 
guet-apens, il est ligoté pendant qu’on pille sa demeure. Son jeune gardien de 15 ans 
paniqué par l’arrivée soudaine de deux soldats français tire sur lui à bout portant. 
Charles de Foucauld meurt, victime isolée d’une violence locale, pendant que d’autres ce 
soir-là, tombent sur les fronts de la première guerre mondiale. 
 
(Revue ‘Du Souffle’ N° 21 – Mai 2016) 
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Contexte historique français et mondial  
de la vie de Charles de Foucauld 

 
 

DATES EN FRANCE DANS LE MONDE 

1858 
 
 

Naissance de 
Charles de 
Foucauld 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

1880 / 1890 
 

Charles 
intègre 
l’armée 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

1890 /1914 
 
 
 

Second empire : Napoléon III a transformé la 
IIe république, par un coup d’Etat en 1851, 
en un empire autoritaire. C’est une période 
de recul des libertés publiques et d’essor 
industriel et commercial du pays. 
L’armée est une institution où la majorité 
des officiers est d’origine aristocratique, 
comme Ch. de Foucauld. 
La France entre en ère industrielle : chemins 
de fer, charbon, capitalisme en plein 
développement. 
Les capitaux cherchent de nouveaux 
marchés et débouchés, d’où une course à la 
colonisation. 
L’Algérie commence à être conquise en 
1830. 
1870 : défaite de Sedan et fuite de 
l’empereur. Après l’épisode sanglant de la 
Commune, essentiellement à Paris, la 
république est rétablie en 1871 et 
consolidée en 1875. L’armée devient une 
des institutions qui vont asseoir le régime. 
 
 
 
La république s’installe en France ; des lois 
garantissent les libertés publiques et 
l’enseignement primaire devient laïque, 
public et obligatoire (lois Ferry). 
Un esprit de revanche grandit envers 
l’Allemagne : « récupérer l’Alsace et la 
Lorraine » (en fait seule la Moselle est 
annexée en Lorraine). 
 
 
 
 
 
 
Affaire Dreyfus (1894/1906) : crise majeure 
qui déchire les Français. L’Eglise catholique 
et la hiérarchie aristocrate de l’armée se 
crispent sur des positions antisémites et qui 
bafouent la justice (Dreyfus, officier juif et 
alsacien, est innocent et victime d’un 
complot). 

Ere industrielle : l’Angleterre est 
devenue la 1ère puissance 
économique et industrielle 
mondiale grâce à son avance 
technologique. Elle agrandit son 
territoire grâce à de nombreuses 
conquêtes outre-mer sur tous les 
continents. 
L’Allemagne fait son unité en 1871 
et devient rapidement une 
puissance industrielle. Elle cherche 
alors aussi à étendre son territoire, 
en Afrique notamment. 
La Russie est en retard sur tous les 
plans mais s’étend d’Europe vers le 
Pacifique. 
Compétition entre ces pays 
De plus montée des nationalismes 
dans toute l’Europe : 
revendications des minorités à 
l’indépendance, ex. la Grèce, les 
Balkans inclus dans l’empire 
ottoman. 
 
La France et l’Allemagne sont 
ennemies. 
 
 
Crise économique européenne, 
d’origine boursière (à Vienne en 
Autriche). Profonde récession 
entre 1873 et 1896. On parle de 
Grande Dépression à Paris, Berlin 
et Vienne. 
 

Exploration de nombreux 
territoires « inconnus » : les 
sociétés de Géographie, 
notamment britanniques, publient 
les travaux d’explorateurs comme 
von Humboldt ou de Foucauld. 
 

Grande compétition entre les 
puissances européennes, 
notamment lors de la « course aux 
colonies ».  
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Charles 
entame sa 

vie 
religieuse 

 
 
 
 
 
 
 

1914 /1916 
 
 

Fin de la vie 
de Charles 
en Algérie 

 

 
 
 

La France se prépare à la guerre contre 
l’Allemagne. 
L’Algérie a été « matée » par la France à la 
faveur d’opérations militaires musclées 
contre les tribus autochtones (l’Algérie n’est 
pas un pays unifié avant la colonisation). 
Les inégalités entre colons et colonisés 
s’accentuent. Les « musulmans » sont 
maintenus en état d’infériorité juridique, 
économique et culturelle. 
 
 
 
 
 
 
 
La guerre dure en raison de l’équilibre des 
forces et fait des victimes, surtout militaires, 
par millions. Les conditions de combat sont 
terribles à cause des progrès industriels : 
gaz, armes très puissantes et nouvelles 
comme l’aviation. 
Des supplétifs sont recrutés dans les 
colonies. 
 

La conférence de Berlin, en 1885, 
tente de fixer les frontières et les 
nationalités des territoires conquis 
mais les incidents restent 
nombreux. 
 
Les Etats-Unis se développent et 
concurrencent les puissances 
britanniques et française. 
Ce pays se construit grâce aux 
vagues migratoires issues 
d’Europe.  
 
Les nationalismes se développent 
en Europe et les revendications 
d’émancipation des grands 
empires s’affirment : dans les 
Balkans au sein de l’empire austro-
hongrois et dans l’empire ottoman. 
L’attentat de Sarajevo est 
l’étincelle qui met le feu aux 
poudres : le 1er août 1914 l’Europe 
et le monde s’embrasent (en raison 
de leur présence coloniale sur tous 
les continents, les rivalités 
européennes exportent le conflit 
au monde entier.) 
 
Guerre de position et guerre de 
mouvement alternent. Le conflit 
est mondial : affrontements en 
Europe, en Asie, au Moyen-Orient, 
en Afrique. 
 
Les Etats-Unis, nation neutre au 
départ et devenue puissante, 
entrent en guerre aux côtés de la 
triple Entente (France, Angleterre, 
Russie). 
Les troupes arrivent en Europe en 
1917 et permettent la défaite de la 
triple Alliance (Allemagne, 
Autriche-Hongrie,empire ottoman). 
 
NB : la Russie connaît, en 1917, 
une révolution politique. Elle va 
négocier une paix séparée et se 
retirer du conflit en mars 1918. 

 

Source : Véronique ALEXIS – Professeur d’histoire – Lycée St Charles St Brieuc 
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Foucauld en Algérie, à Tamanrasset, date inconnue. 

 

Cette photo symbolise la vie de l’ermite : son ami officier témoigne de son propre passé de 

militaire ; l’enfant indigène qui est protégé par une attitude empathique et respectueuse ; 

l’ermitage symbole du dénuement et de la dévotion à la prière perpétuelle. 

Dans un monde qui bascule vers une société industrielle (et plus tard de consommation de 

masse), Charles de Foucauld propose un exemple de vie d’ascète, tournée vers son prochain 

et dédiée à l’amour du Christ. 

Il est donc une figure atypique de son temps et de son milieu d’origine. 

Son intérêt pour les peuples « différents » nous interpelle aujourd’hui, puisqu’un certain 

repli semble tenter parfois les sociétés nanties économiquement. 

 

Source : Véronique ALEXIS – Professeur d’histoire – Lycée St Charles St Brieuc 
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La Famille Spirituelle de Charles de Foucauld 
 

De nombreux groupes se sont créés à la suite de la spiritualité de Charles de Foucauld, et 
constituent aujourd’hui une association : « la Famille Spirituelle de Charles de Foucauld ». 
 

Depuis 1955, l’association regroupe une partie de ceux ou de celles qui font référence à 
Charles de Foucauld comme fondateur ou comme celui qui inspire directement leur vie ou 
leur communauté.  
 

Chacun des groupes a des accents particuliers venant de son origine et de son histoire 
propre, mais tous ont en commun les grandes orientations de Charles de Foucauld : 
« Vivre dans l’esprit de Nazareth, autour de Jésus présent dans l’Eucharistie ; pour « crier 
l’Evangile » par un témoignage de partage et d’amour fraternel donné à tous, donné à 
chaque personne rencontrée, avec une attention spéciale aux pauvres. » 
 
En 1955, l'Association Famille Spirituelle Charles de Foucauld comptait plusieurs groupes :  

 Union-Sodalité (1ère association de missionnaires de Charles de Foucauld) 
 Groupe Charles de Foucauld 
 Petites Sœurs du Sacré Cœur 
 Petits Frères de Jésus 
 Petites Sœurs de Jésus 
 Fraternité Sacerdotale Jesus-Caritas (prêtres) 
 Fraternité Séculière Charles de Foucauld 

Par la suite, différents groupes ont enrichi la famille spirituelle :  

 1968 : Petits Frères de l'Evangile 
 1971 : Petites sœurs de l'Evangile 
 1974 : Petites sœurs de Nazareth 
 1980 : Comunitat de Jesús 
 1984 : Piccoli Fratelli di Jesus Caritas 
 1985 : Petits Frères de l'Incarnation 
 1986 : Petits Frères de la Croix 
 1987 : Petites sœurs du Cœur de Jésus 
 1992 : Fraternité Charles de Foucauld 
 1994 : Petites sœurs de l'Incarnation 
 1997 : Missionnaires de Jésus-Serviteur 
 2007 : Discepole del Vangelo 

Aujourd'hui, il s'agit donc de nombreux groupes comprenant plus de 13.000 membres à 
travers le monde, organisés en instituts religieux, et associations publiques ou privées de 
fidèles.  
 

 
 
 
 

http://www.charlesdefoucauld.org/fr/groupe-union-sodalite-16
http://www.charlesdefoucauld.org/fr/groupe-groupe-charles-de-foucauld-17
http://www.charlesdefoucauld.org/fr/groupe-petites-s%C5%93urs-du-sacr%C3%A9-coeur-1
http://www.charlesdefoucauld.org/fr/groupe-petits-freres-de-jesus-6
http://www.charlesdefoucauld.org/fr/groupe-petites-s%C5%93urs-de-jesus-2
http://www.charlesdefoucauld.org/fr/groupe-fraternite-sacerdotale-12
http://www.charlesdefoucauld.org/fr/groupe-fraternite-seculiere-charles-de-foucauld-15
http://www.charlesdefoucauld.org/fr/groupe-petits-freres-de-l-evangile-7
http://www.charlesdefoucauld.org/fr/groupe-petites-s%C5%93urs-de-l-evangile-3
http://www.charlesdefoucauld.org/fr/groupe-petites-s%C5%93urs-de-nazareth-4
http://www.charlesdefoucauld.org/fr/groupe-communitat-de-jesus-18
http://www.charlesdefoucauld.org/fr/groupe-piccoli-fratelli-di-jesus-caritas-11
http://www.charlesdefoucauld.org/fr/groupe-petits-freres-de-l-incarnation-8
http://www.charlesdefoucauld.org/fr/groupe-petits-freres-de-la-croix-10
http://www.charlesdefoucauld.org/fr/groupe-petites-s%C5%93urs-du-c%C5%93ur-de-jesus-5
http://www.charlesdefoucauld.org/fr/groupe-fraternite-charles-de-foucauld-14
http://www.charlesdefoucauld.org/fr/groupe-petites-s%C5%93urs-de-l-incarnation-9
http://www.charlesdefoucauld.org/fr/groupe-missionnaires-de-jesus-serviteur-19
http://www.charlesdefoucauld.org/fr/groupe-discepole-del-vangelo-20
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L’Association Famille Spirituelle Charles de Foucauld 
 

Les différentes branches 
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La prière d’abandon du Bienheureux  

Charles de Foucauld 

 
En 1896, alors qu'il est encore à la Trappe d'Akbès, Charles de 
Foucauld médite sur la dernière parole de Jésus, rapportée par 
l'Evangile selon Saint Luc (23,46) : 
« Père, je remets mon esprit entre tes mains ! ».  
 
 

Texte original de cette prière :  
Vous trouverez ci-dessous le texte original de cette méditation, avec en caractères gras ce 
qui est devenu le texte même de « la prière d'abandon », formule de prière commune à la 
Famille spirituelle de Charles de Foucauld, et à bien d'autres groupes ou personnes... 
 
« Mon Père, je me remets entre Vos mains: mon Père, je me confie à Vous, mon Père, je 
m'abandonne à Vous; mon Père, faites de moi ce qu'il Vous plaira; quoique Vous fassiez de 
moi, je vous remercie; merci de tout; je suis prêt à tout; j’accepte tout; je Vous remercie de 
tout; Pourvu que Votre Volonté se fasse en moi, mon Dieu, pourvu que Votre Volonté se 
fasse en toutes Vos créatures, en tous Vos enfants, en tous ceux que Votre Cœur aime, je ne 
désire rien d'autre, mon Dieu; je remets mon âme entre Vos mains; je vous la donne, mon 
Dieu, avec tout l'amour de mon cœur, parce que je Vous aime, et que ce m'est un besoin 
d'amour de me donner, de me remettre en Vos mains sans mesure; je me remets entre Vos 
mains avec une infinie confiance, car Vous êtes mon Père. »  

(Source : Site ‘petites sœurs de Jésus de CDF’) 

 
La Prière d'Abandon telle qu’elle est dite aujourd’hui dans le monde : 
 

Mon Père Je m'abandonne à toi.  

Fais de moi ce qu'il te plaira.  

Quoique tu fasses de moi, je te remercie.  

Je suis prêt à tout, j'accepte tout.  

Pourvu que ta volonté se fasse en moi  

et en toutes tes créatures,  

je ne désire rien d'autre mon Dieu.  

 

Je remets mon âme entre tes mains.  

Je te la donne, mon Dieu, avec tout l'amour de mon cœur 

parce que je t'aime,  

et que ce m'est un besoin d'amour de me donner,  

de me remettre entre tes mains sans mesure  

avec une infinie confiance,  

car tu es mon Père. 
    

      Bienheureux Charles de Foucauld 
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La prière d’abandon de Charles de Foucauld 
En langue Touareg et en Français  
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Des textes de Charles de Foucauld 
(Source : Site ‘petites sœurs de Jésus de CDF’) 

 

L’incroyant 
Charles écrit à propos des années où il avait perdu la foi, et menait une vie 
de "noceur"... 
 

« Je m'éloignais de plus en plus de vous, mon Seigneur et ma vie, … et aussi 
ma vie commençait à être une mort...  
 
Elle me revenait chaque soir lorsque je me retrouvais seul dans mon 
appartement... elle me tenait muet et accablé pendant ce que l'on appelle les 
fêtes...  
 
Vous me donniez cette inquiétude vague d'une conscience mauvaise qui, tout endormie qu'elle est, 
n'est pas tout à fait morte. Je n'ai jamais senti cette tristesse, ce malaise, cette inquiétude 
qu'alors… ! » 
 

 

Des témoins silencieux  
Lors de son voyage au Maroc, et lors de son séjour à Paris, ce ne sont pas des paroles qui 
ont donné à Charles le goût de chercher Dieu...mais des attitudes de prière, de foi, 
d'accueil et de bonté... 
 

« L'islam a produit en moi un profond bouleversement... La vue de cette foi, de ces âmes 
vivant dans la continuelle présence de Dieu, m'a fait entrevoir quelque chose de plus grand et 
de plus vrai que les occupations mondaines. Je me suis mis à étudier l'Islam, puis la Bible. »  
(Lettre à Henri de Castries, 8 juillet 1901) 
 

« Pendant que j'étais à Paris, je me suis trouvé avec des personnes très intelligentes, très 
vertueuses et très chrétiennes ; je me suis dit que peut-être cette religion n'était pas 
absurde ».  
(Lettre à Henri de Castries, 14 août 1901) 
 
 

Les délaissés  
Charles veut aller auprès de ceux qui sont le plus loin..., les plus délaissés. 
 

Au moment où il s'installe à Tamanrasset, dans le sud de l'Algérie :  
 
 « Je choisis Tamanrasset, village de vingt feux en pleine montagne, 
au cœur du Hoggar et des Dag Rali, sa principale tribu, à l'écart de 
tous les centres importants. Il me semble pas que jamais il doive y 
avoir garnison, ni télégraphe, ni Européen, et que, de longtemps, il 
n'y aura pas de mission. Je choisis ce lieu délaissé et je m'y fixe, en 
suppliant Jésus de bénir cet établissement où je veux, dans ma vie, 
prendre pour seul exemple sa vie de Nazareth. 
(1er août 1905, Carnet de Tamanrasset, Nouvelle Cité 1986, p.48)  
 

Charles en 1911, à Béni Abbès,  

devant son ermitage 

Charles à St Cyr 
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Le rôle des laïcs, en France comme en pays de mission 
En avance sur son temps, Charles accorde une grande importance aux laïcs, qui peuvent 
être des évangiles vivants, dans tous les milieux. 
 

« ...les mondes ecclésiastique et laïque s'ignorent tellement que le premier ne peut donner à 
l'autre. Il est certain qu'à côté des prêtres il faut des Priscille et Aquila, voyant ceux que le 
prêtre ne voit pas, pénétrant où il ne peut pénétrer, allant à ceux qui le fuient, évangélisant 
par un contact bienfaisant, une bonté débordant sur tous, une affection toujours prête à se 
donner... Tout chrétien doit donc être apôtre : ce n'est pas un conseil, c'est un 
commandement, le commandement de la charité. » 
(3 mai 1912, Lettre à Joseph Hours)  
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 

Louis Massignon 
 

Islamologue et ami de Charles. 
Il l'a soutenu pour mettre en route 

l'Association des frères et des soeurs du Sacré-Coeur 
de Jésus, 

une association de laîcs. 
C'est aussi Louis Massignon qui a fait connaître 

Charles de Foucauld après sa mort. 
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Charles de Foucauld 
Un message de fraternité pour aujourd’hui 

 
1858 naissance à Strasbourg - 1916 mort à Tamanrasset, au Sahara 

 
L’itinéraire de vie de cet homme est surprenant, comme peut-être surprenante notre 
propre vie à la recherche de Dieu. 
 

Une courte période militaire... une découverte impressionnée de l’Islam durant un voyage 
de repérage topographique au Maroc...une conversion à l’âge de 28 ans... une vie de moine 
pendant 7 ans chez les cisterciens et une vie d’ermite aux abords d’un monastère de 
clarisses à Nazareth... enfin, il part au Sahara comme simple prêtre, par volonté de rejoindre 
d’abord ceux qui, à ses yeux, sont « Les plus délaissés » spirituellement, ceux qui n’ont 
jamais entendu parler de l’Evangile, tous ceux qui sont les « frères de Jésus qui l’ignorent », 
comme il dit.  
 

A Tamanrasset, seul européen, il va, durant les 11 dernières années de sa vie, rentrer 
profondément dans la vie du peuple touareg et sa culture qu’il aime et connaît par le cœur : 
« Je ne suis pas ici pour convertir les Touaregs mais pour essayer de les comprendre ».  
Le vrai visage de Charles de Foucauld : celui qui se fait frère et ami. 
 

 Qui est Charles de Foucauld pour aujourd’hui ?  
Un passionné de fraternité. Jésus, son « bien-aimé frère, son frère aîné », lui a montré que 
tous les humains ont le même Père et donc sont tous frères. 
Il est ouvert à tout ce qui met en communication les humains et les pays entre eux.  
Il combat aussi l’esclavage qu’il trouve au Sahara. 
Pour lui il s’agit de « travailler à l’établissement de la Fraternité sur la terre ».  
 

Il sent de plus en plus sa présence comme un défricheur... Il met en place un réseau 
d’ouvriers évangéliques et dans ce but, il crée une Association de missionnaires, laïcs, 
prêtres et religieux, étroitement mêlés aux gens. Sa correspondance le révèle toujours en 
route, toujours désinstallé, à la recherche de ceux qui sont pour lui le visage de Jésus de 
Nazareth.  
 

 Il se veut « frère universel ». Que veut-il nous dire ?  
Quatre mois après son arrivée au Sahara en 1901, il a édifié une habitation rudimentaire et 
veut y accueillir des gens de passage, des esclaves : « Je veux habituer tous les habitants, 
chrétiens, musulmans, juifs et idolâtres à me regarder comme leur frère, le frère universel. 
Ils commencent à appeler la maison « la fraternité » et cela m’est doux. ».  
Il souhaite donc, à partir d’un comportement fait de bonté et de paix envers les autres, que 
tous, quelles que soient leur identité et leurs convictions, puissent en arriver à le regarder, 
lui, comme un frère. C’est bien là sa vie, son message : la fraternité. 
 

Quatre mois avant sa mort, Foucauld va donner le même message en employant, un mot 
proche et aussi fort que « frère » : ami.  
Il le dit dans une lettre : « Il faut nous faire accepter des musulmans, devenir pour eux l’ami 
sûr à qui on va quand on est dans le doute ou la peine... » Et devenir cet ami sûr, ça se 
travaille... 
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L’ami sûr est celui qui vous tend la main, qui vous aime vraiment, qui pratique envers vous la 
vérité.  
Et ce que dit Foucauld à propos de sa façon d’être avec les musulmans, il nous faut 
l’exprimer par rapport à tous, à tous ceux qui nous sont des « autres », des étrangers par 
leur foi religieuse ou leur conviction. 
 

 Et si cette intuition profonde et vitale de Charles de Foucauld devenait le défi de 
notre vie ?  

Qu’en nous rencontrant, l’autre sache qu’il peut réellement compter sur nous. Programme 
simple et quotidien, programme porteur de joie et de paix qui annonce le Royaume de Dieu 
dans ce monde qui est le nôtre.  
 

 Le 1er décembre 1916, dans le contexte de guerre mondiale, Charles de Foucauld 

est assassiné. Ce sera il y a cent ans... 
Son message de fraternité est à faire connaître...pour qu’il porte du fruit dans les réalités de 
vie d’aujourd’hui. 
 

« C’est en aimant les hommes, qu’on apprend à aimer Dieu. » 
 

Extrait du dossier de presse  
« Centenaire de la mort de Charles de Foucauld » 
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Planning de la semaine 
 

 
 

 
 
 

► DDEC 
 Direction diocésaine de l’enseignement catholique 

5, rue des Capucins 
22000  ST BRIEUC 
Tél : 02 96 68 32 68 
Coordinatrice pastorale scolaire 2nd degré :  
Mme Odile CHERDO – 06 76 40 73 80 -  odile.cherdo@enseignement-catholique.bzh 

 

 
 
 
 
 
 
 
 

 Lundi 14 
novembre 

Mardi 15 
novembre 

Mercredi 16 
novembre 

Jeudi 17 novembre 

Matin 
10h30 

Lycée St Joseph 
LAMBALLE 

 
 

Cinéma Le Penthièvre  
16, rue de Bouin 

Lycée Jean XXIII 
QUINTIN 

 
 

Cinéma Le Rochonen 
14, rue de Rochonen 

Lycée Bossuet 
LANNION 

 Lycée Notre-Dame 
Lycée Montbareil  

GUINGAMP 
 
 

Théâtre du Champ au Roy 
1, rue du Champ au Roy 

 

Après-midi 
15H00 

Lycée Cordeliers 
DINAN 

Lycée Campostal 
GOUAREC 

Lycée Saint-Joseph 
LOUDEAC 

 

LOUDEAC  
Foyer municipal Loudéac 
36, rue de Moncontour 

  Lycée Sacré-Cœur 
Lycée Saint-Pierre 

Lycée Saint-Charles 
Lycée Balavenne 

 

ST BRIEUC 
Amphi Sacré-Cœur 
2, Bd JB de la Salle 

Soirée 
20h30 

 Paroisse de Loudéac 
Foyer municipal   

Paroisse de Lannion 
Eglise Saint Yves 

Paroisse Saint-Brieuc 
Amphi Sacré-Coeur 

mailto:odile.cherdo@enseignement-catholique.bzh
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Réservations des places pour les séances 
 « Tout public »  

 
► Paroisses 

 
 Paroisse de Loudéac 

Maison paroissiale 
8, rue du Pavillon – 22600 LOUDEAC 
Tél : 02 96 28 01 32 
Curé : P. Laurent LE MEILLEUR  

 

 Paroisse de Lannion 
Presbytère de Lannion 
1, rue Saint-Yves – 22300 LANNION 
Tél : 02 96 46 75 95 
Curé : P. Mickaël LEVACHER 

 

 Paroisse Saint-Brieuc 
Maison paroissiale « La source »  
18, rue Vicairie – 22000 ST BRIEUC 
Tél : 02 96 33 24 54 
Curé : P. Loïc LE QUELLEC 

 
 

 Tarif d’entrée : 10 € - Chèque à établir à l’ordre ADDECCA 
 

- mardi 15 novembre – 20h30 – Foyer municipal – 36, rue de Moncontour 

- mercredi 16 novembre – 20h30 – Eglise Saint-Yves à Lannion – Ker-Uhel 

- jeudi 17 novembre – 20h30 – Lycée Sacré-Cœur à St Brieuc – 2, Bd JB de la Salle 

 
 Auprès des paroisses   

 

 Auprès de la DDEC – 5, rue des capucins – 22000 St Brieuc – 02 96 68 32 68 
Contacter par téléphone ou par mail : 
Odile CHERDO – 06.76.40.73.80 – odile.cherdo@enseignement-catholique.bzh  
 
 
 

mailto:odile.cherdo@enseignement-catholique.bzh
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Ressources 
 

Vous pouvez poursuivre votre découverte du Bienheureux Charles de Foucauld par la lecture 
de livres ou en consultant divers sites internet dont nous vous donnons ci-après quelques 
références : 
 

Des livres sur le Bienheureux Charles de Foucauld 
 

 Dieu est Amour 
Petites sœurs de Jésus  
Collection Paroles de Vie - Editions Le Livre Ouvert,   

 
 

 Prier quinze jours avec Charles de Foucauld 
Michel Lafon - Collection Nouvelle Cité, 1995  

 

 

 

 Charles de Foucauld autrement 
Jean-François Six – Editions DDB, Paris 2008 

 

 

 

 Petite vie de Charles de Foucauld 
Hugues Didier – Editions DDB, 2010 

 
 
Pour aller plus loin : 

 

 Charles de Foucauld 1858-1916 - Biographie 
Pierre Sourisseau – Editions Salvator, Juin 2016 

 
 
 

 
Des sites internet  
 

 Centenaire de la mort de Charles de Foucauld 
http://centenaire.charlesdefoucauld.org/ 

 

 Petites Sœurs de Jésus de Charles de Foucauld 
http://petitessoeursjesus.catholique.fr/index.html 

 

 Association Spirituelle Charles de Foucauld  
http://www.charlesdefoucauld.org/ 
 

http://centenaire.charlesdefoucauld.org/
http://petitessoeursjesus.catholique.fr/index.html
http://www.charlesdefoucauld.org/
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Autres ressources   
 

 Film Charles de Foucauld, le Frère Universel 52’16  

https://www.youtube.com/watch?v=0qg05qavxrQ  

 

 
 
 

 
 
 
 
 

 Film Charles de Foucauld, chemin d’humanité, 26’01 
https://vimeo.com/57837492  

Une présentation croisée de passages de fiction évoquant des étapes de la vie de Charles de 

Foucauld, de séquences documentaires tournées avec les petites sœurs de l’Evangile du Père de 

Foucauld. Ce film introduit une présentation de la famille spirituelle de Charles de Foucauld. 

 

 
 
 
 
 
 

 

Pour aller plus loin  

Sur le site du Centenaire de la mort de Charles de Foucauld, vous trouverez des fiches   à 

télécharger   pour approfondir la réflexion. 

1) Réflexion en forme d’acrostiche                                             

http://centenaire.charlesdefoucauld.org/Reflexion-en-forme-d-acrostiche?lang=fr                     

 

 

  
 

2) Pour aller plus loin, avec des lycéens et des étudiants : Faire la volonté de Dieu -        
De nos jours on le qualifierait de « recommençant ». Et l’on sait avec quelle ardeur les 
recommençants se livrent à Dieu. En fait, la foi chrétienne lui est tombée dessus et cela a 
déclenché en retour, un irrépressible désir de se donner entièrement : « Aussitôt que je crus 
qu’il y avait un Dieu, je compris que je ne pouvais faire autrement que de ne vivre que pour 

lui ». (14 août 1901 à Henri de Castries) http://centenaire.charlesdefoucauld.org/Faire-
la-volonte-de-Dieu?lang=fr  
 

https://www.youtube.com/watch?v=0qg05qavxrQ
https://vimeo.com/57837492
http://centenaire.charlesdefoucauld.org/Reflexion-en-forme-d-acrostiche?lang=fr
http://centenaire.charlesdefoucauld.org/Faire-la-volonte-de-Dieu?lang=fr
http://centenaire.charlesdefoucauld.org/Faire-la-volonte-de-Dieu?lang=fr


26 

 

3) Pour aller plus loin, avec des lycéens et des étudiants : L’importance de la famille - 
Découvrir comment Frère Charles a vécu cette première Alliance qui lie entre eux, les 

membres d’une même famille de sang. Quelle relation s’est établie pour lui entre sa 

famille naturelle et la famille plus vaste à construire comme disciples de Jésus- 

Christ ?  

« Qui sont mes frères et sœurs ? » interroge Jésus. Ce sont ceux qui font la volonté de 

Dieu. Répond-il. 

http://centenaire.charlesdefoucauld.org/L-importance-de-la-famille?lang=fr 

  

4) Pour aller plus loin, avec des lycéens et des étudiants : La rencontre avec l’Islam 
L’aventure du Père de Foucauld entièrement immergé dans le monde musulman est 

une aventure passionnante qui retient notre attention en ces temps où l’Islam est 

devenu la 2ème religion de France et où certaines dérives sectaires et terroristes font 

la une des journaux. 

http://centenaire.charlesdefoucauld.org/La-rencontre-avec-l-Islam?lang=fr 

  

5) Pour aller plus loin, avec des lycéens et des étudiants : En avant -                                                                    
« Jamais arrière » , telle était la devise de la famille aristocratique à laquelle appartenait 
le vicomte de Foucauld, Frère Marie Albéric en religion et ensuite Charles de Jésus 
moine- missionnaire indépendant.  

Cette devise est tout un programme que le Bienheureux Charles, au terme de sa 
course, le 1er Décembre 1916, a vécu de manière extraordinairement volontaire. Sa 
vie fut un perpétuel mouvement vers l’avant, complètement abandonné à la volonté 
de Dieu. 
http://centenaire.charlesdefoucauld.org/En-avant?lang=fr  

 

6) Frère Charles, homme aux multiples facettes 
http://centenaire.charlesdefoucauld.org/Charles-homme-aux-multiples?lang=fr    

 

http://centenaire.charlesdefoucauld.org/L-importance-de-la-famille?lang=fr
http://centenaire.charlesdefoucauld.org/La-rencontre-avec-l-Islam?lang=fr
http://centenaire.charlesdefoucauld.org/En-avant?lang=fr
http://centenaire.charlesdefoucauld.org/Charles-homme-aux-multiples?lang=fr

